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L'OBSERVATOIRE DU SAHARA ET DU SAHEL 
ET LA CONVENTION SUR LA DÉSERTIFICATION 
Le  sommet de  Rio, en consacrant en  1 992 
le concept du développement durable, a opéré 
une profonde rupture avec les conceptions an­
térieures relatives au développement en y inté­
grant la dimension de l 'environnement comme 
l'une de ses composantes fondamentales. 
La Convention internationale sur la Dé­
sertification, CCD, signée à Paris en Octo­
bre 1 9 9 4  et qu i  concerne  d i rectement  
l 'Observatoire du Sahara e t  du Sahel (OSS) 
insiste particulièrement sur le renforcement 
de la coopération en matière de transfert de 
techn o l og i e s ,  de co l l e c t e ,  d ' a n alyse  et 
d'échange d'information .  
Elle tire profit des  expériences passées qui 
ont démontré la  nécessité d ' instaurer une 
nouvelle forme de partenariat entre pays dé­
veloppés et pays affectés par la désertification. 
Ce nouveau cadre j uridique international 
s'impose désormais à tous les Etats signataires, 
à toutes les institutions concernées par la lutte 
contre la désertification, y compris l 'OSS. 
Le Conseil d'Administration de l'OSS s'est 
inscrit dans cette nouvelle démarche en j anvier 
1 99 5  en prenant les décisions nécessaires pour 
recentrer les activités et faire de l'Observatoire 
du Sahara et du Sahel un outil opérationnel pour 
renforcer la production d'informations utiles à 
la lutte contre la désertification et/ ou les effets 
de la sécheresse en Afrique. 
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Il a ainsi décidé de focaliser tous les program­
mes scientifiques en cours sur les priorités dé­
gagées par la CCD et la <<Résolution sur les 
Mesures d'Urgence à prendre pour l'Afrique >> . 
Il a également adopté un programme spé­
cial de soutien à la mise en œuvre des processus 
d'élaboration des Programmes d'Action Natio­
naux (PAN) et Programmes d'Actions Sous-Ré­
gionaux (PASR) en Afrique. 
Avec l'appui de son Conseil Scientifique et 
Technique international l'OSS soutient et ac­
compagne les organisations sous-régionales et 
les pays africains dans certaines de leurs actions 
dans le domaine de la lutte contre la désertifi­
cation et l'atténuation des effets de la sécheresse. 
Tous les programmes sont menés avec les par­
tenaires africains concernés. 
LES GRANDS OBJECTIFS DE L'OSS 
CONTRIBUER A LA MAITRISE 
DE L'INFORMATION 
SUR L'ENVIRONNEMENT 
Dans les domaines de J'observation satellitaire, 
de l'intégration des données multisources, du trai­
tement et des transmissions de données et de pro­
duits, l'OSS vise à l'établissement de normes et 
standards et à J'application des technologies les 
plus avancées au suivi des ressources naturelles. 
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Programme IMAGES 
( i mager ie  s a t e l l i ta i re  en meteoro log ie ,  
agrométéorologie et gestion de  l 'environne­
ment dans la zone Sahara-Sahel) 
Ce programme, qui doit être achevé en 
1 99 5  dans sa premiere phase, va aboutir à la 
réa l i s a t i on  d ' u n  log i c i e l  s tandard de  
prétraitement des données des satelli tes de  l a  
NOM et rendre plus efficiente l 'utilisation 
opérationnelle de celles-ci à partir de stations 
de réception installées en Afrique pour le suivi 
des cultures pluviales, des pâturages, l 'alerte 
aux criquets pélerins . . .  
Programme EPAPA 
(Estimation des pluies et Applications Prati­
ques en Afrique) 
Ce programme prévoit de développer les 
applications opérationnelles de méthodolo­
gies d'estimation de pluies par satellite dans 
la zone du Sahara et du Sahel où les produc­
tions agricole et pastorale sont étroitement 
dépendantes des précipitations. 
Programme SUDDAN 
(Suivi de la Dynamique de la Dégradation 
en Afrique du Nord) 
Ce programme vise à développer une mé­
thodologie de caractérisation des paramètres 
de la dégradation des terres en Afrique du 
Nord à partir de sites appropriés grâce à une 
combinaison de données mesurées au sol et 
celles obtenues par les satelli tes haute résolu­
tion (SPOT et LANDSAT TM) et basse ré­
solution (NOM) . 
Le programme ROSELT 
(Réseau d'Observatoires de Surveillance Eco­
logique à Long Terme) 
ross a retenu une trentaine de s ites et 
aires géographiques bien identifiés sur sa zone 
d'intervention (plus de 1 6  millions de km2) 
pour former ainsi le réseau d'observatoires 
ROSELT. Ce dispositif regional fournira des 
données fiables de la désertification sur le plan 
statistique et permettra l 'obtention : 
• d'indicateurs de l 'environnement et de la 
désertification tant socio-économiques que 
biophysiques; 
• de tableaux de bord sur l 'état de l 'environ­
nement de la zone de l'OSS au niveau régio­
nal; 
• d'outils méthodologiques pour le dévelop­
pement de réseaux nationaux d'observation 
et de surveillance de l 'environnement. 
Ce dispositif est développé en relation 
étroite avec les  pays et organisations sous-ré­
gionales concernés ainsi qu'avec l 'UNESCO 
et la FAO. 
Le programme SilE 
(Système d'Information Intégré sur l 'Envi­
ronnement) 
Ce programme a permis aux partenaires 
africains de connaître les technologies actuel­
lement utilisées, d'établir des relations pro­
fessionnelles et de partenariats scientifiques, 
d'améliorer et d'étendre l 'usage des Systèmes 
d'Information Géographiques <<SIG>> et télé­
détection pour la gestion de l'environnement. 
Le développement conjoint par l'OSS et 
son partenaire l 'UNITAR du forum et Con­
férences AFRICAGIS, sur réseau électronique, 
met en relation permanente plus de quarre 
cents scientifiques africains entre eux et avec 
la communauté scientifique internationale. 
CAPITALISER ET VALORISER 
eiNFORMATION UTILE 
SUR LA GESTION DURABLE 
DES RESSOURCES NATURELLES 
ross s'emploie, à travers les programmes 
ci-dessous, à capitaliser les informations liées 
aux aspects socio-économiques et institution­
nels de la gestion des ressources naturelles . 
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Le programme CES 
(Conservation des Eaux et des Sols) 
Ce programme prévoit d'apporter un ap­
pui à la valorisation des expériences en ma­
tière de Conservation des Eaux et des Sols, 
CES, notamment sur les approches et techni­
ques testées avec succès dans la région de l'OS S. 
Le programme «problématique 
du foncier» 
Sur la base de l 'approche développée en 
Afrique de l 'Ouest, approche dite PRAÏA, 
l 'OSS prévoit d'organiser des ateliers en Afri­
que de l'Est et du Nord pour évaluer l'im­
portance du foncier dans le cadre de la gestion 
des ressources naturelles. 
Le programme <<femmes, environnement 
et développement>> 
I.:OSS a déjà mené deux études en Afri­
que du Nord. 
• La première a permis de faire le bilan 
des actions entreprises dans ce domaine 
au niveau de plusieurs pays d'Afrique du 
Nord et d'analyser les obstacles et con­
traintes existantes . 
• La seconde a porté sur le rôle de la 
femme dans la gestion des ressources na­
turelles en Tunisie. 
FAVORISER LA CONNAISSANCE 
SCIENTIFIQUE DES RESSOURCES 
PARTAGEES 
Programme aquifères des grands bassins 
I.:OSS a engagé un programme portant sur 
l 'amélioration de la connaissance des ressour­
ces en eaux souterraines non renouvelables 
et communes à plusieurs pays . 
Les différents partenaires africains, notam­
ment les pays du Nord de l'Afrique et du Sa­
hel, ont reconnu la nécessité de promouvoir 
dans le cadre de l 'OSS,  la concertation et les 
échanges entre les Etats concernés par les 
aquifères des grands bassins ainsi que l 'amé­
lioration de la connaissance sur les grandes 
structures géologiques de ces bassins et sur 
les ressources en eau souterraines qu'ils ren­
ferment. Les travaux de l'OSS ont permis 
l 'adoption d'un programme concerté pour la 
promotion d 'une <<conscience de bass in»  
(reconaissance d'un patrimoine commun) 
entre des Etats visés et l'élaboration d'une lé­
gislation commune de l'eau en relation étroite 
avec la FAO et l 'UNESCO. 
SOUTENIR LA MISE EN ŒUVRE 
DES MESURES D'URGENCE ET 
DE LA CCD PAR UN PROGRAMME 
SPÉCIFIQUE OSS 
Ce programme a été centré sur l 'étude des 
questions décis ives conditionnant la mise en 
place et le suivi des Programmes d'Action Na­
tionaux <<PAN» et, d'une manière globale sur 
une meilleure compréhension de la CCD par 
tous. A cette fin la composition originale de 
l'OSS (qui comprend des Etats du Nord et 
du Sud ainsi que des organisations sous-ré­
gionales africaines) a été mise à profit pour 
développer la concertation avec les organisa­
tions sous-régionales africaines que sont le 
CILSS 1 ,  l 'IGADD et l'UMA ainsi qu'avec le 
Club du Sahel. 
Un document commun, sur le rôle de cha­
cune de ces institutions dans la mise en oeuvre 
de la Convention, a déjà été mis à la disposi­
tion du Secrétariat intérimaire de la Confé­
rence Internationale de Négociation sur la 
Désertification (CIND) . 
Le programme commun adopté pour 
1 99 5 ,  et à mener en partenariat par les cinq 
institutions, va conduire à la rédaction de no­
tes techniques de réflexion destinées a facili­
ter une compré h e n s i o n  commune des  
objectifs et du contenu de la CCD. Ces no­
tes porteront sur des thèmes tels que : les mé-
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canismes de suivi-évaluation, les indicateurs, 
le partenariat, l 'approche participative,etc. 
Toutes ces actions sont menées en étroite 
collaboration avec le Club du Sahel (OCDE) , 
le PNUD/BNUS et le Secrétariat intérimaire 
de la CIND. 
.COSS a par ailleurs soutenu le Secrétariat 
intérimaire de la CIND dans ses activités de 
sensibilisation et d'information en réalisant, 
conj o intement  avec l ' IPED/CIND , une 
étude intitulée <<Réflexion sur  les  stratégies 
nationales environnementales passées: ensei­
gnements à tirer pour la mise en œuvre de la 
CCD >> . Elle constitue un des éléments d'in­
formation de base pour les actions de sensi­
bilisation sur les enjeux de la Convention . 
Chedli Fezzani 
Observatoire du Sahara et du Sahel 
1 ,  rue Miollis 
75732 Paris cedex 1 5  
aménagen�ent e t  n a t u re - n u m é ro '1 19 
